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Quelle a été l’idée maîtresse de cette vie sacerdotale que 
nous devons admirer ?

Cette idée a été celle de Dieu que l’homme doit aimer par­
dessus tout, même au prix des plus "rands sacrifices.

Elle lui est venue dès son enfance ; car il reçut du ciel cette 
grande grâce de naître au sein d’une famille foncièrement 
chrétienne, d’avoir des parents qui lui donnèrent la connais­
sance et l’amour de Dieu, dès qu’il fut capable de connaître ->6 
d’aimer.

Cette idée devint plus claire et plus précise, cet amour 
devint plus tendre et plus éclairé, durant les années qu’il passa 
comme écolier au petit séminaire de Québec, sous la direc­
tion de prêtres qui veillaient avec une sollicitude scrupuleuse 
sur le cher troupeau confié à leurs soins, afin d’en écarter le 
moindre danger de contagion, qui voulaient que leur maison 
d'étude fut avant tout l’école de l’innocence, cette fleur céleste 
dont le pur éclat répand autour de l’enfance comme 
une auréole d'angélique beauté et dont les suaves parfums 
consolent ceux qui arrosent de leurs sueurs ces tendres 
plantes.

Aussi, à la fin de ses études, l’esprit éclairé du jeune Audet 
pouvait comprendre toute la grandeur du sacerdoce, tout ce 
qu’il y a de consolant dans une vie qui se passe à étudier la 
vérité et à propager son règne dans le monde ; à diriger les 
âmes, à les fortifier, les élever, les ramener à leurs devoirs et 
les sauver ; à sentir tous les matins la toute-puissance de Dieu 
tomber entre ses mains débiles et tressaillir à ce contact divin.

C’est donc avec plaisir que, le 28 août 1852, il se coucha sur 
le pavé du sanctuaire de notre vieille basilique de Québec, les 
lèvres dans la poussière, les yeux en pleurs, le cœur dans l'ex­
tase, pour faire généreusement à Dieu le sacrifice de sa vie. Et 
pendant plus de cinquante ans, que de grâces, en récompense de 
cette donation, Jésus a versées sur lui et par lui ! Pendant 
plus de cinquante ans, chaque jour il a dit la sainte messe, il a 
prêché l’Evangile, sa main s’est levée pour absoudre les 
pécheurs, le monde n’a été rien pour lui, il a été l’homme de 
Dieu et des âmes, il a conversé avec Dieu dans la plus intime 
amitié et il a oublié ses affaires pour traiter les siennes.

Et tous ceux qui l’ont vu remplir ces sublimes fonctions du


